
AVERTIS SEMENT.
Il'eftime du Public répondoit toujours à fon emprefTe-ment pour un Livre

,
je ne ferois pas mal fondé à juçer

favorablement de mon cntrcprife
; & trois Editions des

A\n A VT P'T''^" ^°"'"
'
'^°"^ ^^ ^^"te ne s'eft pns refroi-de dans lefpace dune année, me mettroient peut-être en drokcien tirer des conclufions aflez flateufes. Mais une longue expé!ncnce m a trop appris comment ces apparences de fuccès doiventêtre exphcjuées. J^ai reconnu par l'ex7mple d'une inSïEcr !

vains, & quelquefois par le mien, queVouvent les fuiFraces d tPublic tombent moins fur la forme que fur la matière d'tm Ouvragci c'eft-à-dire, qu'en faveur de l'utilité ou de l'aerémentdu
iujet, on fait grâce de Ç^s fautes à l'Auteur: diftini oTh"^ .W, qui réduit (on partage à l'indulgence. Ma rigueur n'ira^Ts

l^clrT'-A'^'''-'^'''''^
^"' j" "^"^^^^ "^-^ faire ab^lumentl'C.

Plication de cette remarque
; mais après avoir déclaré qu'une juledéfiance de mes forces me retient du moins dans le doi?te Z n'enaurai que plus de hardiefleà vanter le mérite de mor^j'ct lorf •

quejc fais fi peu de fond fur celui de mon travail
'''^'''-^'''^'

Le troifieme Tome de l'Hiftoire générale des Voyacres offre«ne variété extrême de chofes utile? & curieufes. ffï^eft pis
Zlfa'"^ '''^Y^'^^' P«^'^ 1- aéfordre des récits, c^^ pour la fe-cberefle des defcriptions. Le Plan de l'Ouvrage , dint Lecudon
VJ commencer proprement qu'au quatrième Livre, parce queles premières découvertes des Portugais , & les ancienne Rdations

e trouve déformais rempli avec une fidélité qui ne fera plus fu-

^M^tTT ^'' ^°"^""^" ^" ^^y--^^^^^ deviennin p s.

TéZ\t ' '""'' ^^''^'''- L^^ rédudiSns forment des corps

^ del nftrudion. Les Mœurs, les Ufaees.la Géoffraohie l'HÎfto^re civile 6c naturelle, ôcc. fo;it traités'^mé l^^c^u^^^^^^^^^mot
,

,e ne vois plus d'apologie à faire , dans la fuitl de ce RecueHque pour quelques Voyagem-s moins éclairés
, ou mlraftSs

'

fuJatiœirre Vo^^^^^^^^ ^" ^"^^ '' P"P°^^^ ^' rccueillirtoutesL
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